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DE L’EFFICACITE DE L’ARSENIC CONTRE LES ACCIDENTS 
DE LA MEDIDATION THYROÏDIENNE.

Par le Dr Léon Mabille, de Reims.

L’utilité de la médication thyroïdienne n’est plus à démontrer. Elle est 
souveraine dans le myxoedème et peut être très utile dans toutes les affec­
tions où il est avantageux d’activer certains processus de dénutrition.

Cette médication n’est cependant pas sans offrir parfois de très sé­
rieux inconvénients. Tous les praticiens connaissent les phénomènes d’in­
tolérance et même d’intoxication qui constitue le thyroïdisme. Ce sont une 
polyrie abondante, de l’agitation, du tremblement, de la céphalagie, une 
sensation de vertige et d’anxiété respiratoire précédée de palpitation fré­
quentes. Les troubles respiratoires vont parfois jusqu’à la dyspnée. Sou­
vent existe aussi d'incessantes démangeaisons.

Le Dr Mabille de Reims a eu l’occasion de constater que l’administra­
tion simultanée de liqueur de Fowler et d’iodothyrine (de Boyer) —pré­
paration qu’il considère comme la plus constante—met le sujet à l’abri des 
phénomènes d’intoxication.

Ce fait qu’il observa chez une goitreuse de 42 ans fut confirmé par 
des recherches expérimentales. L’auteur soumit différents animaux aux 
deux traitements. Chaque expérience portait sur deux" animaux de poids 
aussi uniformes que possible. L’un était soumis à la médication thyroïdien­
ne pur, l’autre à la médication mixte : iodothyrine Boyer et arsenic. Les 
mêmes doses d’iodothyrine furent administrées et tandis que le premier su­
jet mourait au bout d’un temps assez court, le second se maintenait fort 
bien et parfois augmentait même en poids. L’association de l’arsenic em­
pêche les phénomènes d’excitation, de tremblements, la perte de l’appétit et 
les troubles gastro-intestinaux. Elle est donc à conseiller dans tous les cas 
ou le traitement thyroïdien doit être suivi avec rigueur : myxoedème, goi­
tre, les troubles quelconques se rapportant à une lésion du corps thyroïde. 
L’auteur s’en est bien trouvé également dans un cas de rhumatisme défor­
mant où sous l’influence de la médication; mixte les astéophytes se résor­
bèrent et les douleurs disparurent.

(Progrès Méd. belge)
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